
w. A. ARMOURFEUILLETON
Manufacturier et Importateur

MOULURES POUR ENCADREMENT
D’IMAGES, MIROIRS,

(Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux * l’huile anglais, français 
frïïHTII et allemands,

Attsii, toutes sortes de Peintures, Ca 
Hl'dm en ptuche, et de canevas 

pour tableaux
tSuite1

Cette idée de pâtisserie rappe­
la au jeune homme qu’il n’avai. 
rien pris depi s la ve lle, et il 
s’aperçut tout à coup quo 
appétit, aiguisé par la marche et 
par l’air du matin, réclamait une 
satisfaction prompte.

—Maxime, ordinairement, dé­
jeunait chez lui ; mais, ce jour- 
là, il était sorti sans dire à son 
valet de chambre qu’il rentrerait 
et il lui parut plus simple et 
plus pratique d’aller se restaurer 
chez Torton.

Il se trouvait fort loin du bou­
levard des Italiens, fcmais il se 
sentait d:spo 
cice, et il résolut d’y aller à pied 
sauf à prendre un liacre en route 
si l’envie lui en venait.

D’ailleurs, il n’était pas dix 
heures, et, en ne se pressant pas, 
il avait plus de chances de ren­
contrer au café '’es déjeuneurs 
de m connaissance.

Et puis, sa joun ée s’arrangeait 
très-bien ainsi, fi er le temps 
jusqu’au moment où il partirait 
pour le bois de Boulogne, c’était 
son plan.

Il se mit donc à descendre 
vers la Madeleine, en songeant 
au cerbère de la rue Jouifroy et 
à la surprenante portière de la 
rue (Jardinet.

En arrivant à la hauteur de la 
rue de Lisbonne, il vit venir à 
lui un coupé dont l’attelage atti­
ra aussitôt son attention, car il 
s'intéressait à toutes les élégan-

ESLES MARCHAimlSESjNOST^VEjtDB 
PAYABLE TASm.,^ ”

IMAGES ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Venez me faire une visite,
Et von* vous fpa

lu * a »

son

moins de
MS teU

N. B.—sJe vendrai aux marchands les 
moulure*, cadres, peintures, miroirs, cane­
vas pour tableaux et toutes les plus récen 
tes nouveautés du commerce de peintures 
aux prix de Montréal et Toronto.

W. A. ARMOUR.
482 rue Sussex.

*
à faire de l’exer- A prêter sur garan les hypothécaires. 

Pour plus amples informations s’adres-

M AG LOI K B LANG EVIN,
No. 96 rue Murray, Ottawa

31 juillet 1886—6m

TABAC ! TABAC !
Cleveland Parlor
Chs Desjardins, proprietaire 

148, rue Rideau
Toujours en mains assortiment complet et 

varié de Pipes, Oigars, Tabacs, Cigarettes, 
de toute aorte et de toute qualité à des prix 
défiant la compêtion ; M. Desjardins invite 

breux amis à lui faire une visite, 
vaincu qu’ils seront satisfaits.

Boutique de barbier de première clause ; 
trois ohaises continuellement à la disposition 
die pratiques. Tout ouvrage fait par des 

riers expérimentée.
n ft (odh^

CHS. DESJ4RD1NS

ses nom

20 août 1886—6m.

CARTES PROFESSIONNELLES
ce..

OTTA WALes deux chevaux qui traî­
naient cette voiture de maitre 
avaient de superbes actions, et le 
cocher qui les menait conduisait 
à merveille.

Il n’eu fallait pas davantage 
pour que Maxime s’arrêta, à seu­
le fin de voir passer l’équipage.

Il fut un peu désenchanté en 
apercevant sur le siège un hom­
me en tenue de garçon de bureau, 
et très-surpris de reconnaître as­
sis dans l’intérieur, Robert de 
Carnoël.

Il eut à peine le temps de le 
voir, mais il pût constater que 
l’ex-secrétaire de son oncle avait 
fait un mouvement pour se ca ■ 
cher.

—C’e^t bien lui, murmura-t-il 
en suivant des yeux le coupé 
oui filait comme un météore, 
.u-ier, j’ai su qu’il était à Paris, 
mais je ne savais pas, et la pan- 
vie A lice ne sait pas non plus, 
qu’il y roule carrosse. Voilà une 
découverte qui change encore 
une fois «.ouUs mes idées.

Où va ce malheureux garçon ? 
Que fait-il dans ce bel équipage ? 
Hum ! je commence à croire que 
ce Russe qui l’accuse pouirait 
bien avoir raison. M. Robert a des 
accointances avec des personna­
ges riches.

Ce n'est pas naturel. Et cet 
amoureux dt sc :péré m’a tout 
l’air de mener une vie assez agré­
able.

l>r J. Nolln
OHIRÜRGIEN-DENTISTB.

Elève du Collège Dentaire de Philadel­
phie, licencié pour la Province de Qué­

bec, et diplômé du “ Royal Col­
lege of Dental Surgeons” 

d’Ontario,
Coin des rues Rideau et Sussex

Heures de bureau : 9 à 5.

Dr U. Coytenx Prévost
132, Rue Daly, Oti* va. 

HEURES DE BUREAUX 8. à 10 a. 
“ " “ “ 1. à 3 p.
“ “ 6. à 8 p.

YhIIii et Adam
AVOCATS ET NOTAIRES PUBLICS

ARGENT A PRETER.
BUREAU : 25 rue Sparks, vis-à-vis 

l’Hotel Russell.
J. A. VALIN, A. A. ADAM
M. Adam, membre du barreau Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

Dr Alfred Sayard
BUREAU : —No 376 RUE CUMBERLAND 

Ancienne résidence du Dr Prévost

L; A. Olivier
AVOCAT

Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d'Egleson, Ottawa, Ont. 

ARGENT A PRETER

Macdougall, Macdougall * Be court,
AVOCATS, PROCUREURS 

Ontario et Québec.
“ Scottish Ontario una 

Sparks et Elgin, Otta
Chambers " coin de,

m. Maodocoall, O. R.
Fuank M. Macdougall.

N. A. Bilcoubt, L.L. M.

8 H
OB. W

Dr Ci G. Stackhouse
DENTISTE

M. le Dr C. G. Stackhoute, chirurgien et 
dentiste, tient son bureau au No 161 rue 
Sparks et a sa résidence privée au No 25ti, 
rue Albert Ottawa.

Le docteur extrait les dents sans causer 
de douleur à son patient en se servant du 
gax ai trique oxidé dont il fait une spécialité.

En vérité, j’ai tort de le défen­
dre, et j’aurai avec lui dans l’al­
lée des bouleaux, une petite ex­
plication qui ne tournera pas à 
son avantage, car je le défie bien 
de justifier sa conduite.

Ma foi ! tant pis. Mou devoir 
est d’avertir Alice, et je n’y fail­
lirai pas.

Alice saura que son galant a 
des allures très-suspectes et qu’il 
se moque d’elle quand il lai écrit 
des phrases désolées. Nous ver­
rons bien alors si elle persistera 
à vouloir l’épouser.

Allons ! allons ! les actions de 
mon ami Vignory sont en haus-

CARTES PROFESSIONNELLES
DULL

Paul T. C. Un mais
INGENIEUR DE LA CITÉ DE HULL, 

ARPENTEUR FEDERAL ET DE LA 
PROVINCE DE QUEBEC

des limites à bois, terrains mi­
ll des lots de fermes exécutée 

ona les plus faciles, 
u : Hôtel de ville, Hull. Rési- 
King's Road, Hull.

Arpentage 
niera, divisio 
aux conditi

deuce :se.
Sur cette conclusion consolan­

te, Maxime se décida à prendre 
un fiacre et à se faire conduire 
au perron de Tortoni.

La faim le talonnait, et il en 
avait assez de la promenade. Il 
eut un instant l’:dée de passer 
d’abord rue de Suresnes, où il de­
vait trouver le ponctuel Vigno­
ry et probablement Oeorget quoi­
que le groom fût moins exact 
que le caissier.

P. Tho» Ueejardln*
NOTAIRE PUBLIC!

Secrétaire trésorier du comté d'Ottawa 
Bureau et résidence : 117 rue Principale 

Hull. Bureau à La Pointe à Gatineau. 
Argent prêté sur propriétés foncières.

J. Malcolm McDougall, B. C. L.
Avocat, Procureur et Solliciteur. Avii 

légal du comté d’Ottawa.
RUB MAIN, AYLMER, P. Q.

Rochon et Champagne
AVOCATS

246 Rue Principale, üuUlA suivre
A Rochon.

4 L’Eau Hl-I.Con eat le meilleur romPdc 
pour la Dlpthérle. Procures-von* en.

J. 11. C. 1HJNN, wcul aireiil. 
Iff tille de ehnrbon Canadienne A 20 

et . par trnllon cites N. A. Navard.

M. Tetrean, Notaire.
Bureau et résidence : Rue Prim 

Hull, près du Bureau de Poste.
i

es.*
PORTRAITSLOTERIE NATIONALEGRAND ASSORTIMENT GRANDE REDUCTION'gOB-

Ifl. LE CURE ». LIBELLE
De Chapeautr. de Feutre, 

Pailles, Manille, 
Machinale, &c.

Photographies grant eur

CA BT NKT
GRAND TIRAGE FINAL

----DES----

LIOITIS
DE CETTE LOTERIE

Le 10 NOVEMBRE ld66

$2.00 par doz.DRAPEAUX DE SOIE
Dans les derniers goûts.

IH4PIA0X ET CASQUETTES CHEZ
POUR CLUB.

Capots et Circulaires de ca­
outchouc pour Dames et 

Messieurs.

Dorion <&
Delorme

: HO Rue Sparks et 569 Rue Sussex
COUT DU BILLET

Première
Deuxième

Pour obtenir des billets, s’adresser soit 
en personne, soit par lettres enregistrées, 
au secrétaire S. E. LEFEBVRE, No, 19 
rue St Jacques.

Envoyez 5 cts pour port et enregistre­
ment de l’envol des billets. (Etats-Unis 
8 cents )

\2 . Rue Rideau. Coin de 1» rue Rideau* 
OTTAWA.

P. S.—Satisfaction garantie.Thomas Leblanc,
TAILLEUR James R. Bowes

AnOUITHOTE!

Chambre 28,
SCOTISH ONTARIO CHAMBERS

RUE 8 PARK H.
Ottawa 9 juin 1886—la

vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma- 
asin de M. A. D. Richard, rue 
ussex.
Toutes commandes exécutées 

avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.—Hardes fines une spécia

§

Nous venons de recevoir un 
assortiment de GEORGE THOMASlité.
TAPIS de BRUXELLES

EPICIER,MAGASIN DE GROS. -----HT DE------

85, coin des rues Albert et 
Inkerman, Hull.

TAPISSERIECHAMPAGNE! VINS R CHERCHES 
CIGARES 1

Un assortiment complet de liqueur*
loisies et cigares, vient d’être reçu ai 

numéro 450, rue Sussex, à l’entrepôt W. O 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson 
Ayala, Chateau-d’ay, /. H. Mumm, Char 
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vle 
Giu, en fate et en caisse.

CIGARES de qualités variées, Importés 
et Canadiens

Ordres promptement exécutes, effet? 
livrés à lomicile.

Voyez-les avant d’acheter.
T ’ASSORTIMENT LB PLUS COM* 

plot et le meilleur marché d’Bplce 
ries, Vins, Liqueurs, Tabacs et Vaisselle* 
dans Hull.Harris & Campbell,

Cigares de choix une spécialitéEUE O’CONNOR.

Circuitj 
le comte

Conr de 
dans et pour 
d’Ottawa, siège 
la Oité de Hull.

CANADA 
PROVISO* DR Q 
District d'Ot 

No. 260
I

bVENA NC E PELTIER, de Ironside, dans 
le Township de Hull, daus les comté et dis 
trict d’Ottawa, cordonnier,

NO. 450, RUE SUSSEX
W. O. iîlcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

CHEMIN DE FER
Demandeur.

aCANADA ATLANTIC’1ALFRED LEMIEUX, autrefois du m«me 
lieu, tt maintenant absent du district d’Ot 
tawa, et de lieux inconn 
de Québec, où il ne pe 
nalier et cultivateur ;

nus et de la Province 
ut être trouvé, jour- LAFONDE EN 1837.

FOURNEAUX A CÎÎÜÊNT ET A CHAUX 
DE HULL

VOIE LA plus COURTEDéfendeur- 
Il est oTdonné au Défendeur de c mpa- 

raitre sous deux mois.
HENRY A. GOYETTE,

Avocat du Demand

BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
"'oHS. LEDUC, 
Greffier de la dite 
Cour de Circuit.

Ollnwa ft liston h New York, es 
tou* le* point* A l’Est et nu Sud.

Le soussigné attire l’attention des ent 
t des autres W Les convois partiront de la gare dt 

la rue Elgin comme suit :
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL:

preneurs e 
mérités du

CIMENT DE HULL VFRAÜT D’ETRE REÇUESet son adaptation pour les 
connerie exposés à subir l’influence de beau. 
Le soussigné peut fournir les certificat s des 
ingénieurs et 
éminents. La manière 
donnée sur chaque baril.
Bardeaux de Pin a vendre a bon marché 

Les commandes par le télégraphe 
trement sont remplies promptement.

travaux de ma- 8.00 a.m TRAIN EXPRESS se rac-
• cordant avec l'Express du 

Grand Tronc à Coteau jour l’Ouest et à 
Montréal avec les trains » u Grand Tronc 
i>our l’Est et le Sud-Eet, arrivant là b
11.30 a m.

10,000es entrepreneurs les plus 
de s’en servir est

ROULEAUX DE TAPISSERIES
De tou» genre» et de tou» 

prix.

TRAIN RAPIDE avec Balle 
à dîner, arrivant à Montrée) 

P-m., se raccordant avec les 
Vermont Central et dn Grand

i.m.
8.30

trains du 
Tronc pour l’Est.

Les convois arriveront à 13 20 p m. 
et 8-00 p,m. de l’Est, se raccordant à 
la gare Bonaventure, Montréal, avec lee 
trains de l’Est et du Sud. Char Palais 
Pullman sur les trains de Montréal.

Un train quittera la gare du chemin 
Richmond à 7.48 a.m. et 4.38 p.m. 
se racccrdanl evec les trains Express de 
Montréal.

G. B. WRIGHT, Hull, P.Q
Aussi, assortiment complet et varié de

Paint are». Huile, Mmüc,
Et tous les articles qui d’ordinaire font 
partie d’un nvgasln de ce genre.

Tous les ouvrages sont exécutés 
sous la furveillance n ême d<- M. Philibert. 

Une visite est sollicitée.

Tapis, Taris, Etc
MAISON DE TAPIS

D’OTTAWA.
V ï'lMS grand assortiment, les mail 

9a"'re, et l«s plus bas prix en 
fait de fi PHILIBERT Express de Boston et New-York yiA 

Rouse’s Point

12.30 p.m Quittera Ottawa, gare de 
• la rue Elgin, arrivant è 

4Rouse’s Point à 6.40 p.m. et se raccor­
dant à cet endroit avec les trains du Ver­
mont Central et Delaware et Hudson, pour 
l’Est et le Sud, arriveront à Boston à 
7.4» et à New-York à 8 00 le lende­
main matin.

Des chars dortoirs Pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Lee 
passagers d’Ottawa pour New-York pren 
dront les Pullman à St. Alban ou à Rouse’s 
Point.

Les billets, les lits et tout autre rensei­
gnement peuvent être obtenus au bureau 
des billets de la cité ou aux stations.

te, Claris, Rideaux, PEINTRE;
20E RUE DALHOUSIE* OTTAWA.

- >
Corniche», Pôle», tinrnUure» 

et Meubles de tonte sorte.
41» LkSTH'RAKISAISON DE TAPIS D’ÜTTAW»

146 Une SFAHM9.

3HOOLBRËD et Cio.
Repas à toute» heures,

14üè RUE SPARKS.
TABLE DE 1ère CLISSE.

Ottawa.

LORD & THOMAS, NEWSPAPER
Advertising, 45 to 

49 Randolph St., Chicago, keep this paper on fllo 
and oro authorized to 
make' contracta with

f^'Lunch à Midi, 5 bilhts j tm fl.CC. 
GUSTAVE CHEVRIER,

Propi létal re.
I

D. C. LINSLBYADVERTISERS. Gérant.6mOttawa, 12 mal, 1886
I

I

Montres, Chaînes, 
Colliers Etc.,

VENDUS AUX CONDITIONS 

TUES FACILES DE

$1, par semaine
-----PAR------

1 1

466, ROI SI'SSEX.
Montres d’or pour da­

mes, reveil matins, ca­
dres miroirs, etc.,

vendus à la semainô*pair'

OHBVRIER FHBXLES

N. B. Vous aurez la visite de notre agent 
avec des échantillons.

ATEll

PLUS DH DALÏATIB
CERTIFICATS SCR CERTIFICATS

C44La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnante a. Cent incontesta­
blement le meillenr remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certilb 
cats suivants :

1

mMontrée l, 28 Janvt» 168t. 
Monsieor^U D. Glrrcx, phtrmaoton. fflti 

* Notre-Dame (ooffitj Montreal
Monsieur,
Jo perdais mes Cheveu* etroudaimnmt 

deprStirt* mois; «te»«emmkUft pouvoir 
en errâter la tiro te, ear f avala easey# lai 
unes après les autres tourne tes prepara­
tions «ns obtenir le morodre boo Seiltat, 
J étais aussi .heure qu’oo pont te devenir 
eu aussi peu 4e temps.

Sur votre reconnu and atton ‘eeeevai la 
Valéria ; la première boite a arrCtd eoaa- 
piètemout la chute; à la «ronde, mes 
cheveux ont commened à repousser «t 
anrès en avoir oeé trots houeo, Favals uns 
chevelure aussi forte qu’auparavanl. (Feet 
un plaisir pour mol de pouvoir vous d<*J 
ner cette faible man^e de reconuakeanée, 
et je conseil à lone con* qui auraient le 
malheur de perdre leurs cheveux de m 
ervir de la VxmUua.

AOBRM ftikHOfi*)
Wô 65♦, me Notre-Dame ouest* 

Mootréak

524

Oa wécML

D’

8éîut)-Ttiom»a d’Alübd,
Gbmté de Preeeott.

Je, eonesignô, certifie que la pommade 
Valeria a fait noosaer dos cheveux enr ma 
tête chauve â l’Age de qnareote-trote aue 
Bile est très recommandable^

Aarmm Gholbttr,

Tête*
M

Cultivateur.

Bôtfctôuche, N. B., 4 janvier 1864 
MM. Lavioietto et Nekooj 

Pharmaciens,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m'envoyer & ou 
12 boltee de la Valerta t J’en et fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que me* 
cheveux ront repoussés très épais. Plu­
sieurs Ici ayant été témoins qne cette poev 
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l’expérience. Je voue 
donnerai volontiers un certificat en faveu» 
de la Valéria

Catalogues

i Pi

Votre tont dévoué,
G. A. Gzrooaud,

ex-député de Kent,

Ottawa, to mars 1884 
que depuis deux ans mes chs 

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma c e VALEr 
RIA, trois fols, mes cheveux ont eiesé die 
tomber.

BLAI
Déclara tio*

Déclan

Je ceftifie

De
L. BéLAFStE»,

*Pkotogfaphe>

St-Tbomas d’Alfred, 19 janvier 1888 
Je certifie que la Valéria m'a été très 

utile en arrêtant la chute d* mes cheveux 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
oheveax assez longs mais claire. Je dois 
faire observer aue je n’ai employé qu’une 
boite de la Valeria. Je suis âgé de soixante- 
quatre an».

P. X. Boost*, pou:
Contras de i 

ContratIMibury, B.-Ü* » déc, to8<k
Je, soussigné, certifie par ta présente ee 

qui suit :
yL'an mil huit eeot quatre-vingt-un, par 
suite d'oeeupatlons et 4‘ôtndes pins ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chawve ; en quelques semaines 
perdis tous mes cheveux 4u somm 
la tête. Je fis alors part de mou malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommede inventée par lui et appe­
lée La Valeria.
SBn lisant la prescription, je le dis, i8 
m amusai un peu, car Je .’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma 
chevelure me fit faire l’essai de La Ko* 
léria. Quelle ne fat pas ma surprise, après 
trois ou quatre semaines, de voir comme 
une fdret de petits cheveux couvrir toute 
la surface r’tauve de ma tête, Je 
d’efforts et aussi de confiance et de pone» 
tualltê, et cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins en grande partie ma chovë 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de causé 
que je recommande à tous ceux qui comme 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes les pommades, La Valéria.

L. P. GBAM»à6**i

Bla

as, je

PliW lt4 Cl

Blancs sia

Bîands do Pr

F

POUR U
Listes D’êvaî- 

Llstes D<
L

Montréal, octobre 1868,
Je» soussigné, déclare avoir perdu com­

plètement la chevelure il y a deux ans, fa1 
essayé de tous les remèdes possibles mais 
sans succès. En voyant l'annonce de la 
Valéria daas la Uinerve> j’eus la curiosîlô 
de m’en servir.

J’en achetai une botte chrt MM. Lavio-

SUR

lotte et Nelson, pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. La violette loi-même qtfi 
me Va vendue, et 11 pourra attester que 
J’étais alors—41 a environ six mots—com­
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule boltéfet elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
siatre cependant, les cheveux étant plus 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont 
comme moi émerveillé du résultat.
Je suis gardle n de la barrière de la Côte 
Saint-Antoine, ét je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que Je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren­
seigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’ameur de cette merveft» 
leurs découverte.

feu Les « 
reçoivent une 
•dut exécutés

AB

"licmor 
mue* im
Tout abona 

payablo d’avai

t

Pma* Dew.

Knvente chez tous les pharmaciens. 
Un gros pgr M. H AL'BY Loilê l 

M (vatr*al

Quelques uns des avantages
DES

CELEBRES

Iu

POPULAIRE TONIQUE STOMACHIQUE*
O-

1er Avantage—Les “ Amers Indigènes ” sont à la portée de toutes les 
bourses. Le pauvre peut en faire usage, et le riche ne peut pas les remplacer 
avec son argent. Avec un paquet de 25ots. on prépare 3 ou 4 grandes bouteilles 
d’Amers de trois demiards.

2e Avantage—Les " Amers Indigènes ” ne contiennent aucun minéral, 
mais seulement des plantes de nos campagnes, comme houblon, plssentit, rhu­
barbe, et quinze autres plantes les plus populaires.

3e Avantage—On peut en prendre à volonté sans aucun danger.

4e Avantage—Les “ Amers Indigènes ” agissent sur !e« intestinf% et sont un 
puissant purificateur du sang.

5e Avantage—Pour ouvrir l'appétit, et aider la digestion, les “ Amers Indi­
gènes ” sont sans égal.

SL*

B 0
 B

p.
 ^


